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POURQUOI peux-tu être s ûr que ces paro-
les sont vraies, que J éhovah se soucie r éelle-
ment de toi ? Notamment parce que la Bible
le dit express ément. Un Pierre 5:7 d éclare :
« Rejetez sur lui toute votre inqui étude,
parce qu’il se soucie de vous. » Qu’est-ce qui
te prouve que J éhovah s’int éresse à toi ?

DIEU PREND SOIN DE NOUS
MAT


ÉRIELLEMENT

Dieu poss ède des qualit és que tu recher-
ches probablement chez tes meilleurs amis.
En g én éral, quand des personnes se mon-
trent bonnes et g én éreuses l’une envers l’au-
tre, une amiti é se noue entre elles. J éhovah
se montre bon et g én éreux avec les humains
tous les jours, comme tu peux le constater.
Par exemple, « il fait lever son soleil sur les
m échants et sur les bons et [...] il fait pleu-
voir sur les justes et sur les injustes » (Mat.
5:45). Quels sont les effets du soleil et de la
pluie ? Entre autres, gr âce à eux, J éhovah
« combl[e] » les humains « de nourriture et
de gaiet é » (Actes 14:17). En effet, il veille à
ce que la terre produise de la nourriture
en abondance. Et quoi de plus r éjouissant
qu’un bon repas ?

Mais alors, pourquoi tant d’humains souf-
frent-ils de la faim ? Parce que bien des diri-
geants se pr éoccupent davantage de leur
pouvoir et de leurs profits financiers que de
la vie des gens. Bient ôt, J éhovah r ésoudra le
probl ème de l’avidit é en rempla çant le sys-
t ème politique actuel par le Royaume c é-
leste, dont son Fils est le Roi. Plus personne

J éhovah
«se soucie de toi»
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n’aura alors faim. En attendant, Dieu pour-
voit aux besoins de ses serviteurs fid èles (Ps.
37:25). N’est-ce pas une preuve qu’il se sou-
cie de nous ?

J

ÉHOVAH N’EST PAS AVARE DE SON TEMPS
Un ami t’accorde du temps. Il peut passer

des heures à parler avec toi de vos centres
d’int ér êt communs. De plus, il t’ écoute at-
tentivement quand tu lui confies tes probl è-
mes et tes inqui études. J éhovah se montre-
t-il attentif de cette fa çon ? Oui ! Il écoute
nos pri ères. C’est pourquoi la Bible nous en-
courage à « pers év ére[r] dans la pri ère » et
m ême à « prie[r] constamment » (Rom.
12:12 ; 1 Thess. 5:17).

Combien de temps J éhovah est-il pr êt à
consacrer à tes pri ères ?Un exemple biblique
r épond à cette question. Avant de choisir ses
ap ôtres, J ésus « passa toute la nuit dans la
pri ère à Dieu » (Luc 6:12). Dans cette pri ère,
il a sans doute pass é en revue nombre de ses
disciples nomm ément, pes é leurs qualit és et

leurs faiblesses, et demand é à son P ère de
l’aider à choisir. Avant que le soleil ne se l ève
sur une nouvelle journ ée, J ésus savait qu’il
avait choisi les hommes les mieux qualifi és
pour être ses ap ôtres.


Étant celui « qui en-

ten[d] la pri ère », J éhovah aime écouter
toutes les pri ères sinc ères (Ps. 65:2). M ême
si quelqu’un prie des heures à propos d’un
sujet qui le pr éoccupe beaucoup, J éhovah
ne compte pas son temps.

DIEU EST PR

ÊT


À PARDONNER

M ême pour de bons amis, le pardon de-
mande parfois des efforts. Il arrive que de
longues amiti és se brisent parce que les int é-
ress és ne r éussissent pas à pardonner. J ého-
vah n’est pas ainsi. La Bible invite toutes les
personnes sinc ères à lui demander pardon,
« car il pardonnera largement » (Is. 55:6, 7).
Qu’est-ce qui le pousse à pardonner aussi
volontiers ?

Il le fait en raison de son amour incompa-
rable. Il aime tellement le monde qu’il a

J éhovah nous donne l’exemple...
ˇ en étant bon et g én éreux. ˇ en n’ étant pas avare de son temps.
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donn é son Fils, J ésus, pour sauver les hu-
mains du p éch é et du mal que celui-ci leur
cause (Jean 3:16). La ran çon fait m ême plus
que cela. Par lemoyen du sacrifice de Christ,
Dieu pardonne volontiers à ceux qu’il aime.
L’ap ôtre Jean a écrit : « Si nous confessons
nos p éch és, il est fid èle et juste pour nous
pardonner nos p éch és » (1 Jean 1:9). Gr âce
à son pardon, des humains peuvent rester
ses amis. C’est une pens ée qui nous touche
profond ément.

IL T’AIDE QUAND TU AS BESOIN DE LUI
Unvrai ami te vient en aide quand tu en as

besoin. J éhovah agit-il ainsi ? Sa Parole d é-
clare : « M ême si [un serviteur de Dieu] vient
à tomber, il ne sera pas jet é à bas, car J ého-
vah lui soutient la main » (Ps. 37:24). J ého-
vah « soutient » ses serviteurs de diff érentes
fa çons. Consid ère ce fait qui s’est pass é à
Sainte-Croix, une île des Antilles.

Une jeune fille subissait la pression de ses
camarades de classe parce qu’elle ne saluait

pas le drapeau, pour des raisons religieuses.
Apr ès avoir pri é J éhovah de l’aider, elle a d é-
cid é d’affronter le probl ème. Quand son tour
est venu de faire un expos é devant la classe,
elle a parl é du salut au drapeau.


À l’aide du

Recueil d’histoires bibliques, elle a expliqu é que
sa d écision avait ét é influenc ée par l’histoire
de Shadrak, M éshak et Abed-N égo. Elle a dit :
« J éhovah a prot ég é ces trois H ébreux parce
qu’ils refusaient d’adorer une image. » Elle a
ensuite propos é le livre à ceuxqui étaient pr é-
sents. Onze de ses camarades en ont accept é
un exemplaire. La jeune fille a ét é tr ès heu-
reuse de constater que J éhovah lui avait ac-
cord é la force et la sagesse de donner un t é-
moignage sur ce sujet sensible.

Si jamais tu doutes que J éhovah se sou-
cie de toi, m édite sur des passages comme
Psaume 34:17-19 ; 55:22 ; et 145:18, 19. De-
mande à des T émoins exp ériment és com-
ment J éhovah a pris soin d’eux. Et quand tu
as besoin de son aide, prie-le. Tu ne tarderas
pas à voir qu’il « se soucie de [toi] ».

ˇ en étant pr êt à pardonner. ˇ en étant l à pour nous.



EN NOVEMBRE 2010, à Londres (Angleterre), une ench ère de
pr ès de 70 millions de dollars a ét é faite sur un vase chinois en
c éramique datant du XVIIIe si ècle.


À l’ évidence, un potier peut

transformer une mati ère aussi courante et bon march é que
l’argile en un chef-d’œuvre de grand prix. Pourtant, aucun po-
tier humain ne saurait égaler J éhovah.


À la fin du sixi ème jour

de cr éation, Dieu a form é « avec de la poussi ère [« argile »,
note] tir ée du sol » un homme parfait et lui a donn é la capa-
cit é de refl éter ses qualit és (Gen. 2:7). Cet homme parfait,
Adam, cr é é à partir de la terre a ét é appel é à juste titre « fils de
Dieu » (Luc 3:38).

2 En se rebellant contre son Auteur, Adam a perdu son sta-
tut de fils. N éanmoins, au fil des g én érations, une « grande
nu ée » de ses descendants a choisi de soutenir la souverainet é
de Dieu (H éb. 12:1). Par leur soumission humble à leur Cr éa-
teur, ils ont montr é que c’est lui qu’ils voulaient pour P ère et
Potier, et non Satan (Jean 8:44). Leur fid élit é à Dieu rappelle
ces paroles des Isra élites repentants : «


Ô J éhovah, tu es notre

P ère. Nous sommes l’argile, et tu es notre Potier ; nous som-
mes tous l’œuvre de ta main » (Is. 64:8).

1. Pourquoi J éhovah est-il le meilleur des potiers ?
2, 3. Comment imiter l’ état d’esprit des Isra élites ?

Reconnaissons en J éhovah
notre Potier

«

Ô J éhovah, [...] tu es notre Potier ;
nous sommes tous l’œuvre de ta main » (IS. 64:8).

CANTIQUES : 89, 26

QUE R

ÉPONDRAIS-TU ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Comment J éhovah choisit-il
ceux qu’il fa çonne ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Pourquoi J éhovah fa çonne-
t-il ses serviteurs ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Comment Dieu fa çonne-t-il
ceux qui se soumettent à lui ?

6
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3 Aujourd’hui, tous ceux qui adorent
J éhovah avec l’esprit et la v érit é s’effor-
cent de refl éter cette attitude humble et
soumise. Ils estiment que c’est un hon-
neur d’appeler J éhovah leur P ère et de se
soumettre à son action de Potier. Te con-
sid ères-tu comme de l’argile souple dans
ses mains et souhaites-tu être fa çonn é en
un vase d ésirable à ses yeux ? De m ême,
vois-tu chacun de tes fr ères et sœurs spi-
rituels comme un ouvrage en cours, en
train d’ être model é par Dieu ? Pour nous
aider à cet égard, examinons trois aspects
du modelage que J éhovah r éalise : com-
ment il choisit ceux qu’il fa çonne, pour-
quoi il les fa çonne et comment il s’y
prend.

J

ÉHOVAH CHOISIT

CEUX QU’IL FA ÇONNE
4 Quand J éhovah observe les humains,

il ne fait pas attention aux apparences. Il
examine le cœur, la personne int érieure
(lire 1 Samuel 16:7b). Il l’a largement
d émontr é lorsqu’il a form é la congr éga-
tion chr étienne. Il a attir é à lui et à son
Fils de nombreuses personnes qui, hu-
mainement, auraient pu sembler ind ési-
rables (Jean 6:44). L’une d’elles était un
Pharisien nomm é Saul, « un blasph éma-
teur et un pers écuteur et un homme inso-
lent » (1 Tim. 1:13). Mais Dieu, « celui
qui examine les cœurs », ne le voyait
pas comme de l’argile inutilisable (Prov.
17:3). Il a discern é que Saul pouvait être
model é en un r écipient d ésirable — en
fait, en un « vase [...] choisi » pour pr ê-
cher « aux nations ainsi qu’aux rois et
aux fils d’Isra ël » (Actes 9:15). D’autres
en qui Dieu voyait de futurs r écipients
« pour un usage honorable » étaient des
ivrognes, des fornicateurs ou des vo-
leurs (Rom. 9:21 ; 1 Cor. 6:9-11). En ac-
qu érant une connaissance exacte de la

4. Comment J éhovah choisit-il les humains
qu’il attire à lui ? Donne des exemples.

Parole de Dieu et en cultivant la foi, ils
ont laiss é J éhovah les fa çonner.

5 Comment ces pens ées peuvent-elles
nous aider ? Notre confiance en la capa-
cit é de J éhovah à lire dans les cœurs et à
attirer à lui ceux que lui choisit devrait
nous retenir de juger les autres, tant
dans notre territoire que dans notre con-
gr égation. Voyons l’exemple de Michael.
« Quand les T émoins de J éhovah frap-
paient chez moi, raconte-t-il, je leur fer-
mais la porte au nez. J’ étais tr ès malpoli !
Plus tard, dans une situation diff érente,
j’ai rencontr é une famille qui m’a impres-
sionn é par sa belle conduite. Puis un
jour, ç’a ét é le choc : j’ai appris qu’ilsétaient T émoins de J éhovah ! Leur con-
duite m’a pouss é à me demander pour-
quoi j’avais des pr éjug és. Je me suis vite
rendu compte que c’ était à cause de mon
ignorance et de rumeurs. Je ne me basais
pas sur des faits. » Pour être mieux in-
form é, Michael a accept é un cours bibli-
que. Par la suite, il est venu à la v érit é et
a entrepris le service à plein temps.

6 Accepter J éhovah pour Potier in-
fluence aussi notre attitude envers nos
compagnons chr étiens. Vois-tu tes fr ères
et sœurs comme Dieu les voit, c’est- à-
dire non comme des produits finis, mais
comme des ouvrages en cours ? J éhovah
voit ce que l’on est int érieurement, ainsi
que le genre de personne que l’on peut
devenir entre ses mains expertes. C’est
pourquoi il a un regard positif sur les hu-
mains et ne se concentre pas sur les im-
perfections, qui sont temporaires (Ps.
130:3). Nous pouvons l’imiter en voyant
ses serviteurs sous un jour favorable.
Nous pouvons m ême collaborer avec no-
tre Potier en soutenant nos fr ères et
sœurs dans leurs efforts pour progresser

5, 6. Quelle influence notre confiance en J é-
hovah devrait-elle avoir sur notre fa çon de
consid érer a) les gens de notre territoire ?
b) nos fr ères et sœurs ?



spirituellement (1 Thess. 5:14, 15). Les
anciens, des « dons en hommes », doi-
vent montrer l’exemple sous ce rapport
(

Éph. 4:8, 11-13).

POURQUOI
J

ÉHOVAH NOUS FA ÇONNE-T-IL ?

7 Peut- être as-tu d éj à entendu dire :
« Je n’avais jamais compris toute la va-
leur de la discipline de mes parents, jus-
qu’ à ce que j’aie moi-m ême des enfants. »
En gagnant en exp érience, nous voyons
sans doute la discipline sous un jour nou-
veau ; nous la consid érons comme J ého-
vah la consid ère, comme une preuve
d’amour (lire H ébreux 12:5, 6, 11). En
effet, par amour pour nous, ses enfants,
J éhovah nous fa çonne patiemment. Il
veut que nous soyons sages et heureux,
et que nous l’aimions en retour (Prov.
23:15). Il n’aime pas nous voir souffrir,
ni ne veut que nous mourions en tant
qu’« enfants de la col ère », ce qui est
l’avenir l égu é par Adam (


Éph. 2:2, 3).

8 Autrefois « enfants de la col ère »,
nous manifestions de nombreux traits de
caract ère qui d éplaisent à Dieu, voire
propres à des b êtes sauvages ! Mais gr âce
au modelage de J éhovah, nous avons
chang é ; à pr ésent, nous ressemblons
plus à des agneaux (Is. 11:6-8 ; Col.
3:9, 10). C’est pourquoi on consid ère
que l’environnement dans lequel J ého-
vah nous mod èle est un paradis spirituel
en train de prendre forme. Nous nous y
sentons en s écurit é malgr é le monde m é-
chant qui nous entoure. Dans ce cadre,
ceux qui ont grandi dans une famille
sans amour se sentent enfin aim és (Jean
13:35). Nous avons aussi appris à mon-
trer de l’amour aux autres. Par-dessus

7. Pourquoi appr écies-tu la discipline de
J éhovah ?
8, 9. a) Que nous enseigne J éhovah aujour-
d’hui ? b) Comment J éhovah continuera-t-il à
nous enseigner dans l’avenir ?

tout, nous avons appris à conna ître J é-
hovah et ressentons à pr ésent son amour
paternel (Jacq. 4:8).

9 Dans le monde nouveau, nous profi-
terons pleinement des bienfaits du pa-
radis spirituel. Et ce paradis aura sonéquivalent physique parfait : un paradis
litt éral domin é par le Royaume de Dieu.
Durant cette p ériode de r établissement
mondial, J éhovah continuera de fa çon-
ner les habitants de la terre, en les ins-
truisant dans une mesure qu’on a du
mal à imaginer aujourd’hui (Is. 11:9). De
plus, il rendra notre esprit et notre corps
parfaits, pour que nous puissions assimi-
ler son enseignement et faire sa volont é
parfaitement. Soyons donc d étermin és à
continuer de nous soumettre à J éhovah
et à lui montrer que nous voyons son
travail de modelage comme une preuve
d’amour (Prov. 3:11, 12).

COMMENT J

ÉHOVAH NOUS FA ÇONNE

10 Tel un habile potier, J éhovah con-
na ît la qualit é de l’« argile » qu’il a devant
lui, et la mod èle en cons équence (lire
Psaume 103:10-14). Il consid ère cha-
cun de nous individuellement, en tenant
compte de nos faiblesses, de nos limites
et de notre niveau de croissance spiri-
tuelle. Sa fa çon de traiter ses serviteurs
imparfaits a ét é imit ée par son Fils. R éfl é-
chis à la mani ère dont J ésus a r éagi aux
imperfections de ses ap ôtres, en particu-
lier à leur tendance à se disputer au sujet
de leur position. Si tu avais assist é à leurs
querelles enflamm ées, aurais-tu estim é
ces hommes humbles et mall éables ? J é-
sus n’a pas adopt é un regard n égatif.
Il savait que ses fid èles ap ôtres pou-
vaient être fa çonn és par des conseils pa-
tients et bienveillants, et par son exemple
d’humilit é (Marc 9:33-37 ; 10:37, 41-45 ;
Luc 22:24-27). Apr ès sa r ésurrection et

10. Comment J ésus a-t-il imit é la patience et
l’habilet é du Grand Potier ?

8 LA TOUR DE GARDE
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l’effusion de l’esprit saint, les ap ôtres se
sont concentr és, non sur la position,
mais sur l’œuvre qu’il leur avait confi ée
(Actes 5:42).

11 Aujourd’hui, J éhovah fa çonne ses
serviteurs principalement par le moyen
de sa Parole, de son esprit saint et de la
congr égation chr étienne. Sa Parole peut
nous fa çonner si nous la lisons dans ce
but, la m éditons et demandons à J ého-
vah de nous aider à l’appliquer. « Quand
je me souviens de toi sur ma couche, aécrit David, durant les veilles de la nuit je
m édite sur toi » (Ps. 63:6). « Je b énirai
J éhovah qui m’a conseill é, a-t-il encoreécrit. Oui, durant les nuits mes reins
m’ont corrig é » (Ps. 16:7). David laissait
les conseils divins, m ême énergiques, p é-
n étrer au plus profond de lui, fa çonner
ses pens ées et ses sentiments les plus in-
times (2 Sam. 12:1-13). Quel bel exemple
d’humilit é et de soumission ! Laisses-tu,
toi aussi, la Parole de Dieu p én étrer au

11. a) De quelles fa çons David a-t-il montr é
qu’il était comme de l’argile modelable ?
b) Comment pouvons-nous l’imiter ?

plus profond de toi en la m éditant ? De-
vrais-tu le faire encore plus ? (Ps. 1:2, 3).

12 L’esprit saint nous mod èle de diff é-
rentes fa çons. Par exemple, il nous aide à
acqu érir une personnalit é semblable à
celle de Christ, caract éris ée par le fruit
de l’esprit de Dieu (Gal. 5:22, 23). Un as-
pect de ce fruit est l’amour. Nous aimons
Dieu et nous voulons lui ob éir et être fa-
çonn és par lui, conscients que ses com-
mandements ne sont pas pesants. L’es-
prit saint peut aussi nous donner la force
de r ésister à l’influence du monde et de
son esprit mauvais (


Éph. 2:2). L’ap ôtre

Paul, profond ément influenc é dans sa
jeunesse par l’esprit orgueilleux des chefs
religieux juifs, a pu écrire plus tard :
« Pour toutes choses j’ai cette force gr âceà celui qui me donne de la puissance »
(Phil. 4:13). Aussi, comme Paul, conti-
nuons à demander de l’esprit saint. J ého-
vah ne ferme pas l’oreille aux requ êtes
sinc ères des humbles (Ps. 10:17).

12, 13. Comment J éhovah nous fa çonne-t-il
par le moyen de l’esprit saint et de la congr é-
gation ?

J éhovah se sert des anciens
pour nous fa çonner, mais
nous devons faire notre part
(voir paragraphes 12, 13).
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13 J éhovah nous fa çonne individuelle-
ment par le moyen de la congr égation et
de ses surveillants. Si les anciens re-
marquent que nous rencontrons un pro-
bl ème spirituel, ils essaient de nous aider.
Toutefois, ils ne se basent pas sur la sa-
gesse humaine (Gal. 6:1). Ils se tournent
humblement vers Dieu, en lui deman-
dant perspicacit é et sagesse. Avec notre
situation à l’esprit, ils agissent selon leurs
pri ères en faisant des recherches dans la
Parole de Dieu et les publications chr é-
tiennes. Ils peuvent ainsi nous apporter
une aide personnalis ée. S’ils viennent à
toi pour te donner des conseils bienveil-
lants, par exemple sur ton style vestimen-
taire, accepteras-tu ces conseils comme
une expression de l’amour de J éhovah ? Si
oui, tu te r év éleras de l’argile souple
entre ses mains ; tu seras pr êt à être fa-
çonn é pour ton bien.
14 Comprendre comment Dieu nous fa-

çonne am éliore nos relations avec nos
fr ères et sœurs et notre fa çon de consid é-
rer les personnes du territoire, y compris
nos étudiants. Aux temps bibliques, un
potier ne modelait pas l’argile imm édia-
tement apr ès l’avoir extraite. Il commen-
çait par la pr éparer, notamment en la d é-
barrassant des cailloux et autres mati ères
ind ésirables. Au sens spirituel, Dieu pr é-
pare les personnes au cœur bien dispos é
afin de pouvoir lesmodeler. Il ne les force
pas à changer, mais leur r év èle ses nor-
mes justes pour qu’elles purifient leur
vie ou op èrent des changements de leur
plein gr é.

15 Prenons le cas de Tessie, qui vit
en Australie. « Tessie assimilait la v érit é

14. M ême si J éhovah a autorit é sur nous, com-
ment montre-t-il qu’il respecte notre libert é de
choix ?
15, 16. Comment les étudiants de la Bible
montrent-ils qu’ils veulent se laisser modeler
par J éhovah ? Donne un exemple.

biblique assez facilement, raconte la
sœur qui l’a enseign ée. Mais elle ne fai-
sait pas de grands progr ès ; elle n’assistait
m ême pas aux r éunions ! Alors, apr ès
avoir beaucoup pri é, j’ai d écid é d’arr ê-
ter son cours biblique. Et puis, il s’est
pass é une chose étonnante. Lors de ce
que je croyais être notre dernier cours,
Tessie m’a ouvert son cœur. Elle m’a
confi é qu’elle se sentait hypocrite parce
qu’elle aimait les jeux d’argent. Mais à
pr ésent, elle avait d écid é d’arr êter de
jouer. »

16 Peu apr ès, Tessie a commenc é à as-
sister aux r éunions et à manifester la per-
sonnalit é chr étienne, m ême face aux mo-
queries de ses amies. La sœur ajoute :
« Tessie s’est finalement fait baptiser
et, plus tard, elle est devenue pionni ère
permanente, m ême avec des enfants en
bas âge. » On le voit, quand un étu-
diant de la Bible se met à purifier sa vie
pour plaire à Dieu, Dieu se rapproche
de lui et le mod èle en vase vraiment
d ésirable.

17 Encore aujourd’hui, certaines pote-
ries sont fabriqu ées à la main, r ésultat du
travail attentif de l’artisan sur sa mati ère.
De m ême, notre Potier nous travaille at-
tentivement et patiemment, nous mode-
lant par ses conseils et observant notre
r éaction (lire Psaume 32:8). Ressens-tu
l’int ér êt que J éhovah te porte ? Le vois-
tu te fa çonner entre ses mains bienveil-
lantes ? Si oui, quelles autres qualit és
t’aideront à rester une argile souple et
mall éable ? Quelles tendances dois-tu re-
jeter pour ne pas être dur ou inflexible ?
Et comment les parents peuvent-ils tra-
vailler avec J éhovah à modeler leurs en-
fants ? L’article suivant r épondra à ces
questions.

17. a) Pourquoi es-tu heureux que J éhovah
sois ton Potier ? b)


À propos du modelage,

qu’ étudierons-nous dans l’article suivant ?



EN ENTRANT dans Babylone, les exil és juifs ont trouv é une
ville remplie d’idoles et un peuple asservi aux esprits m é-
chants. Toutefois, des Juifs fid èles ont refus é de se laisser mo-
deler par le monde babylonien. Ce fut le cas de Daniel et ses
trois compagnons (Dan. 1:6, 8, 12 ; 3:16-18). Ils étaient d éter-
min és à vouer un attachement exclusif à J éhovah, leur Potier.
Et ils y sont parvenus ! Bien que Daniel ait v écu à Babylone
presque toute sa vie, l’ange de Dieu l’a qualifi é d’« homme tr ès
d ésirable » (Dan. 10:11, 19).

2
À l’ époque biblique, un potier appliquait parfois l’argile

dans un moule pour lui donner la forme voulue. Aujourd’hui,
les vrais adorateurs reconnaissent en J éhovah le Souverain de
l’univers, celui qui a autorit é pour modeler les peuples et les
nations (lire J ér émie 18:6). Il a aussi autorit é pour nous mo-
deler individuellement. Pourtant, il reconna ît notre libre arbi-
tre et veut que notre soumission soit volontaire. Voyons com-
ment rester de l’argile souple dans ses mains, en examinant
trois questions : 1) Comment r ésister aux tendances qui pour-
raient nous endurcir contre les conseils de Dieu ? 2) Comment

1, 2. a) Pourquoi Dieu consid érait-il Daniel comme un « homme tr ès
d ésirable » ? b) Comment pouvons-nous être ob éissants comme
Daniel ?

Te laisses-tu fa çonner
par le Grand Potier ?

« Voyez ! Comme l’argile dans la main du potier,
ainsi vous êtes dans ma main » (J


ÉR. 18:6).

CANTIQUES : 60, 22

PEUX-TU EXPLIQUER ?
________________________________________________________________________________________________________________________________

Quelles tendances pourraient
nous endurcir contre
les conseils de J éhovah ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Quelles qualit és peuvent nous
aider à rester modelables
dans les mains de Dieu ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Comment les parents
chr étiens peuvent-ils montrer
que J éhovah est leur Potier ?

11
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cultiver les qualit és qui nous aident à res-
ter souples et soumis ? 3) Comment les
parents chr étiens peuvent-ils se soumet-
tre à Dieu en ce qui concerne lemodelage
de leurs enfants ?

R

ÉSISTE AUX TENDANCES

QUI PEUVENT ENDURCIR TON CŒUR
3 « Plus que toute autre chose qu’on

doit garder, pr éserve ton cœur, car de lui
viennent les sources de la vie », d éclare
Proverbes 4:23. Qu’est-ce qui pourrait
endurcir notre cœur ? Il peut s’agir de
l’orgueil, de la pratique du p éch é ou d’un
manque de foi. Ces tendances pourraient
faire na ître en nous un état d’esprit re-
belle, d ésob éissant (Dan. 5:1, 20 ; H éb.
3:13, 18, 19). Ouzziya, roi de Juda, a ma-
nifest é de l’orgueil (lire 2 Chroniques
26:3-5, 16-21). Au d ébut, il faisait « ce
qui est droit aux yeux de J éhovah » et
« sans cesse il s’effor ça de rechercher
Dieu ». Mais « d ès qu’il fut devenu fort,
son cœur s’enorgueillit », alors que sa
force lui venait de Dieu ! Il a m ême cher-
ch é à br ûler de l’encens au temple, pri-
vil ège r éserv é aux pr êtres aaroniques.
Quand les pr êtres se sont interpos és,
l’orgueilleux Ouzziya est entr é en fu-
reur ! Qu’est-il alors arriv é ? Il a subi un
« écroulement » humiliant de la part de
Dieu et il est mort l épreux (Prov. 16:18).

4 Si nous ne nous prot égeons pas
contre l’orgueil, nous risquons nous
aussi d’en venir à « penser de [nous]-
m ême[s] plus qu’il ne faut penser », peut-être au point de r ésister aux conseils
bibliques (Rom. 12:3 ; Prov. 29:1). Consi-
d érons le cas de Jim, un ancien qui était
en d ésaccord avec les autres anciens de
sa congr égation sur une certaine ques-

3. Quelles tendances pourraient endurcir no-
tre cœur ? Donne un exemple.
4, 5. Que pourrait-il arriver à quelqu’un qui ne
se prot ège pas contre l’orgueil ? Donne un
exemple.

tion. Il raconte : « J’ai dit aux fr ères
qu’ils manquaient d’amour, et j’ai quitt é
la r éunion. » Environ six mois plus tard, il
a rejoint une congr égation voisine, mais
n’a pas ét é renomm é ancien. « J’ étais
effondr é, reconna ît-il. J’ étais tellement
convaincu d’avoir raison que j’ai laiss é la
v érit é. » Jim est rest é inactif pendant dix
ans. « Bless é dans mon orgueil, j’ai fini
par tenir J éhovah pour responsable de la
situation. Au fil des ann ées, des fr ères
m’ont visit é et ont essay é de raisonner
avec moi, mais je refusais leur aide. »

5 L’histoire de Jimmontre que l’orgueil
peut nous amener à justifier nos mauvai-
ses actions, ce qui nous rend tout sauf
mall éables (J ér. 17:9). « Je n’arr êtais pas
de me dire que c’ étaient les autres qui
avaient tort », explique-t-il. As-tu d éj à
ét é bless é par un compagnon chr étien ou
la perte de certaines responsabilit és ?
Comment as-tu r éagi ? L’orgueil est-il
entr é en jeu ? Ou ton principal souci
était-il de faire la paix avec ton fr ère et de
rester fid èle à J éhovah ? (lire Psaume
119:165 ; Colossiens 3:13).

6 Nous pouvons aussi devenir insensi-
bles aux conseils divins si nous prati-
quons le p éch é, peut- être m ême en se-
cret. P écher devient alors de plus en plus
facile. Un fr ère a dit qu’ à la longue sa
mauvaise conduite ne le d érangeait plus
du tout (Eccl. 8:11). Un autre fr ère, qui
avait pris l’habitude de regarder de la
pornographie, a ensuite admis : « J’ai
commenc é à avoir un état d’esprit criti-
que envers les anciens. » Son habitude
nuisait à sa spiritualit é. Finalement, sa
conduite a ét é d évoil ée et il a re çu l’aide
dont il avait grand besoin. Bien s ûr, nous
sommes imparfaits. Mais si nous deve-
nons critiques ou commen çons à excuser
une mauvaise conduite au lieu de recher-

6. Si nous prenons l’habitude de p écher, que
peut-il arriver ?



cher le pardon et l’aide de J éhovah, no-
tre cœur pourrait d éj à être en train de
s’endurcir.

7 Le cas des Isra élites que J éhovah a li-
b ér és d’


Égypte montre que le manque de

foi peut endurcir le cœur. La nation a vu
Dieu op érer pour elle de nombreux mira-
cles, parfois redoutables ! Pourtant, à
l’approche de la Terre promise, les Isra é-
lites ont manqu é de foi. Au lieu de faire
confiance à J éhovah, ils ont eu peur et
ont murmur é contreMo ïse. Ils ont m ême
voulu retourner en


Égypte, o ù ils avaientét é esclaves ! Profond ément pein é, J ého-

vah a dit : « Jusqu’ à quand ce peuple va-
t-il manquer de respect envers moi ? »
(Nomb. 14:1-4, 11 ; Ps. 78:40, 41). Parce
que son manque de foi avait endurci son
cœur, cette g én ération a p éri dans le
d ésert.

8 Aujourd’hui, à l’approche du monde
nouveau, c’est notre foi qui est mise à
l’ épreuve. Il est bien d’en évaluer la qua-
lit é. Nous pourrions analyser notre fa çon
de consid érer les paroles de J ésus en
Matthieu 6:33. Demande-toi : « Mes prio-
rit és et mes d écisions montrent-elles que
je crois r éellement les paroles de J ésus ?
Est-ce que je d éciderais de manquer des
r éunions ou de pr êcher moins pour aug-
menter mes revenus ? Que ferai-je si la
pression du travail continue de s’intensi-
fier ? Vais-je laisser le monde me couler
dans son moule, voire me faire quitter la
v érit é ? »

9 Autre exemple : Un serviteur de J é-
hovah pourrait avoir une certaine r é-
ticence à suivre les normes bibliques,
peut- être concernant les compagnies,

7, 8. a) Comment l’exemple des Isra élites
montre-t-il que le manque de foi endurcit le
cœur ? b)


À quoi doit nous pousser l’exemple

des Isra élites ?
9. Pourquoi devons-nous « nous mettre sans
cesse à l’ épreuve » pour voir si nous sommes
dans la foi, et comment le faire ?

l’excommunication ou les divertisse-
ments. Demande-toi : « Est-il possible
que ce soit mon cas ? » Si nous rep érons
une telle tendance à nous endurcir, exa-
minons notre foi sans attendre ! « Mettez-
vous sans cesse à l’ épreuve pour voir si
vous êtes dans la foi, éprouvez sans cesse
ce que vous êtes vous-m êmes », nous
conseille la Bible (2 Cor. 13:5). Nous
devrions faire r éguli èrement une auto-évaluation honn ête à la lumi ère de la
Parole de Dieu.

RESTE MALL

ÉABLE

10 Les dispositions que Dieu a pr évues
pour nous aider à rester de l’argile mal-
l éable comprennent sa Parole, la con-
gr égation chr étienne et la pr édication.
Tout comme l’eau assouplit l’argile, la lec-
ture et la m éditation quotidiennes de la Bi-
ble peuvent nous aider à être mall éables
dans les mains de J éhovah. Dieu a de-
mand é que les rois d’Isra ël se fassent une
copie écrite de sa Loi et la lisent chaque
jour (Deut. 17:18, 19). Les ap ôtres sa-
vaient que lire et m éditer les


Écrituresétait indispensable pour leur minist ère.

Ils ont cit é les

Écritures h ébra ïques et s’y

sont r éf ér és des centaines de fois dans
leurs écrits, et ils ont encourag é ceux à
qui ils pr êchaient à s’en servir également
(Actes 17:11). Nous comprenons nous
aussi l’importance de lire la Parole de
Dieu tous les jours et de la m éditer dans
la pri ère (1 Tim. 4:15). Cela nous aide à
rester humbles devant J éhovah et mal-
l éables dans ses mains.

11 J éhovah peut nous fa çonner selon
nos besoins par le moyen de la con-
gr égation chr étienne. Jim, mentionn é

10. Qu’est-ce qui peut nous aider à être
comme de l’argile souple dans les mains de
J éhovah ?
11, 12. Comment J éhovah se sert-il de la
congr égation pour nous fa çonner en tenant
compte de nos besoins ? Donne un exemple.

JUIN 2016 13
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pr éc édemment, a commenc é à s’adoucir
lorsqu’un ancien s’est int éress é à lui.
« Pas une fois il ne m’a fait des reproches
ni nem’a critiqu é, raconte-t-il. Il est rest é
positif et m’a montr é son d ésir sinc ère de
m’aider. » Environ trois mois apr ès, l’an-
cien a invit é Jim à une r éunion. « La con-
gr égation m’a accueilli chaleureusement,
se souvient-il. L’amour des fr ères a ét é
d éterminant. Je me suis aper çu que le
plus important, ce n’ étaient pas mes sen-
timents. Avec le soutien des anciens et de
ma ch ère femme, qui ne s’est jamais affai-
blie spirituellement, j’ai peu à peu re-
trouv é des forces. Les articles “J éhovah
n’est pas à bl âmer” et “Servons J éhovah
fid èlement”, parus dans La Tour de Garde
du 15 novembre 1992, m’ont aussi beau-
coup encourag é. »

12 Avec le temps, Jim est redevenu an-
cien. Depuis, il a aid é d’autres fr ères à
surmonter des épreuves semblables à la

sienne et à se r établir spirituellement. Il
conclut : « Je croyais que ma relation
avec J éhovah était solide, mais en fait
non ! Je regrette d’avoir laiss é l’orgueil
me faire perdre de vue le plus important
et de m’ être concentr é sur les d éfauts des
autres » (1 Cor. 10:12).

13 Comment la pr édication peut-elle
nous fa çonner pour notre bien ? Com-
muniquer la bonne nouvelle nous aide à
cultiver l’humilit é et divers aspects du
fruit de l’esprit de Dieu (Gal. 5:22, 23).
Songe aux qualit és que le minist ère t’a
fait cultiver. De plus, en manifestant une
personnalit é semblable à celle de Christ,
nous rehaussons notre message, ce qui
peut influencer l’ état d’esprit de certains.
Un jour, en Australie, deux T émoins ontécout é avec respect une femme qui leur

13. Quelles qualit és la pr édication nous aide-
t-elle à d évelopper, et quels bienfaits en reti-
rons-nous ?

Tire profit des dispositions
de Dieu pour t’aiderà rester mall éable
(voir paragraphes 10-13).
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parlait tr ès durement. Plus tard, elle a re-
grett é son attitude et a écrit à la filiale.
Voici un extrait de sa lettre : « J’aimerais
pr ésenter mes excuses à ces deux person-
nes humbles et patientes pour mon at-
titude orgueilleuse et condescendante.
J’ai ét é stupide de chercher à d écourager
de cette mani ère des personnes qui pr ê-
chaient la Parole de Dieu. » Cette femme
aurait-elle écrit ces mots si les proclama-
teurs avaient montr é ne serait-ce qu’une
pointe d’irritation ? Sans doute pas. Vrai-
ment, notre minist ère est b én éfique — et
pour nous et pour nos semblables !

SOUMETS-TOI

À DIEU POUR

CE QUI EST DE MODELER TES ENFANTS
14 En g én éral, les jeunes enfants sont

humbles et avides d’apprendre (Mat.
18:1-4). C’est pourquoi les parents sages
s’efforcent de graver dans l’esprit et le
cœur de leurs enfants la connaissance et
l’amour de la v érit é (2 Tim. 3:14, 15).
Bien s ûr, pour r éussir, ils doivent d’abord
graver la v érit é dans leur propre cœur, en
faire leurmode de vie. Lorsqu’ils agissent
ainsi, non seulement leurs enfants enten-
dent parler de la v érit é, mais encore ils la
vivent. De plus, ils apprennent à consid é-
rer la discipline des parents comme une
expression de leur amour, qui refl ète
celui de J éhovah.

15 Malgr é une éducation chr étienne,
certains enfants finissent par quitter la
v érit é ou être excommuni és, au grand
chagrin de leur famille. « Quand mon
fr ère a ét é excommuni é, raconte une
sœurd’Afrique du Sud, c’ était comme s’ilétait mort. Ça m’a bris é le cœur ! » Com-
ment ses parents et elle ont-ils r éagi ? Ils
ont suivi les instructions de la Parole

14. Que doivent faire les parents pour fa çon-
ner efficacement leurs enfants ?
15, 16. Si leur enfant est excommuni é, com-
ment des parents peuvent-ils montrer leur con-
fiance en Dieu ?

de Dieu (lire 1 Corinthiens 5:11, 13).
« Nous avons d écid é d’appliquer ce que
dit la Bible, expliquent les parents, con-
vaincus que faire les choses comme Dieu
le veut produirait les meilleurs r ésul-
tats. Nous avons consid ér é l’excommuni-
cation comme une discipline divine et
étions persuad és que J éhovah corrige
par amour et dans la bonnemesure. Nous
n’avons eu de contacts avec notre fils
que pour des questions familiales absolu-
ment n écessaires. »

16 Qu’a ressenti le fils ? « Je savais que
ma famille ne me d étestait pas, a-t-il dit
plus tard, mais qu’elle ob éissait à J ého-
vah et à son organisation. » Il a ajout é :
« Quand tu es oblig é de supplier J éhovah
de t’aider et de te pardonner, tu r éalises à
quel point tu as besoin de lui. » Imagine
la joie de la famille lorsque ce jeune
homme a ét é r éint égr é ! Sans conteste,
en tenant compte de Dieu dans toutes nos
voies, nous pouvons obtenir les meilleurs
r ésultats (Prov. 3:5, 6 ; 28:26).

17 Le proph ète Isa ïe a annonc é qu’ à la
fin de l’exil les Juifs repentants reconna î-
traient : «


Ô J éhovah, tu es notre P ère.

Nous sommes l’argile, et tu es notre Po-
tier ; nous sommes tous l’œuvre de ta
main. » Puis ils supplieraient : « Ne te sou-
viens pas pour toujours de notre faute.
Oh ! regarde, s’il te pla ît : nous sommes
tous ton peuple ! » (Is. 64:8, 9). Si, à leur
exemple, nous sommes humbles et fai-
sons de la soumission à J éhovah une ha-
bitude devie, nous serons, comme le pro-
ph ète Daniel, tr ès d ésirables à ses yeux.
De plus, J éhovah continuera de nous fa-
çonner par sa Parole, son esprit et son or-
ganisation pour qu’un jour nous puis-
sions être des « enfants [parfaits] de
Dieu » (Rom. 8:21).

17. Pourquoi devrions-nous être humbles et
toujours ob éir à J éhovah, et quels bienfaits en
retirerons-nous ?
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ˇ Ils repr ésentent les forces c élestes qui ont par-
ticip é à la destruction de J érusalem et qui parti-
ciperont aussi à la destruction du syst ème m é-
chant de Satan à Har-Magu éd ôn. Pourquoi cette
compr éhension affin ée est-elle logique ?

Apr ès avoir vu les choses d étestables qui se
commettaient dans la J érusalem apostate avant
sa destruction en 607 av. n. è., Éz ékiel a re çu une
vision des év ènements quim èneraient à cette des-
truction. Il a vu six hommes avec des « arme[s]
pour fracasser » et, parmi eux, un homme « v êtu
de lin » qui avait « un encrier de secr étaire »
( Éz ék. 8:6-12 ; 9:2, 3). Cet homme a re çu l’ordre
suivant : « Passe au milieu de la ville, [...] et tu de-
vras faire une marque sur le front des hommes qui
soupirent et qui g émissent au sujet de toutes les
choses d étestables qui se commettent au milieu
d’elle. » Puis, les hommes arm és ont re çu l’ordre
de tuer tous ceux qui n’avaient pas la marque
( Éz ék. 9:4-7). Que nous enseigne cette vision, et
qui est l’homme avec un encrier de secr étaire ?

Cette proph étie a ét é énonc ée en 612 av. n. è.
Son premier accomplissement a eu lieu cinq ans
plus tard lors de la destruction de J érusalem par
l’arm ée babylonienne. Si J éhovah a laiss é les Ba-
byloniens, une nation pa ïenne, d étruire J érusa-
lem, c’est parce qu’ils étaient un instrument entre
ses mains pour punir son peuple apostat (J ér.
25:9, 15-18). Cependant, cette destruction ne de-
vait pas être aveugle. Les justes ne seraient pas
d étruits avec les m échants. Avec amour, J éhovah
a fait en sorte que les Juifs qui n’ étaient pas d’ac-
cord avec les choses d étestables qui se commet-
taient dans la ville soient sauv és.Éz ékiel n’a particip é ni au marquage ni à la des-
truction elle-m ême. En fait, l’ex écution du juge-
ment a ét é dirig ée par les anges. Cette proph étie
nous emm ène donc en quelque sorte dans les

coulisses : nous voyons ce qui s’est pass é dans le
monde c éleste. J éhovah a charg é ses anges non
seulement d’organiser la destruction des m é-
chants, mais aussi de mettre à part les justes pour
qu’ils survivent�.

Par le pass é, nous avions expliqu é que, dans
l’accomplissement moderne de cette vision,
l’homme avec un encrier de secr étaire repr ésen-
tait le reste oint. On pensait que ceux qui r éagis-
saient favorablement à la pr édication de la bonne
nouvelle recevaient d ès maintenant la marque
pour la survie. Mais r écemment, il est devenu évi-
dent que cette compr éhension devait être affin ée.
Selon Matthieu 25:31-33, c’est J ésus qui juge
les gens. Il rendra son jugement final durant la
grande tribulation, lorsqu’il s éparera les person-
nes comparables à des brebis, qui survivront, de
celles comparables à des ch èvres, qui seront
d étruites.

Par cons équent, à la lumi ère de cette compr é-
hension affin ée, quelles le çons tirons-nous de la
vision d’ Éz ékiel ? Il y en a au moins cinq :

1) Dans la p ériode qui a pr éc éd é la destruction
de J érusalem, Éz ékiel a jou é le r ôle de veilleur
aux c ôt és de J ér émie, tout comme Isa ïe avant
eux. Aujourd’hui, J éhovah utilise un petit groupe
parmi ses serviteurs oints pour nourrir son peu-
ple et avertir leurs contemporains avant le d é-
clenchement de la grande tribulation. Au final,
tous les domestiques de Christ participent à cette
œuvre d’avertissement (Mat. 24:45-47).

2) Éz ékiel n’a pas particip é au marquage de
ceux qui survivraient. Les serviteurs de J éhovah
n’y participent pas non plus aujourd’hui. Ils

� M mme s’ils n’ont pas re çu une marque visible sur le front,
Barouk (le secr étaire de J ér émie),


Ébed-M élek l’


Éthiopien, les

R ékabites et d’autres ont ét é sauv és (J ér. 35:1-19 ; 39:15-18 ;
45:1-5). Ils ont re çu une marque symbolique pour la survie.

QUESTIONS DES LECTEURS

Dans une vision,

Éz ékiel voit un homme avec un encrier de secr étaire

et six hommes avec des armes pour fracasser. Qui repr ésentent-ils ?



transmettent simplement le message de J éhovah,
dans le cadre de la pr édication dirig ée par les
anges (R év. 14:6).

3) À l’ époque d’ Éz ékiel, personne n’a re çu à
proprement parler de marque sur le front. Il en va
de m ême aujourd’hui. Que faut-il faire pour rece-
voir la marque symbolique pour la survie ? Il faut
r éagir favorablement à la pr édication qui a lieu
actuellement, rev êtir la personnalit é nouvelle, se
vouer à J éhovah et soutenir fid èlement les fr ères
de Christ (Mat. 25:35-40). Ceux qui font cela re-
cevront la marque pour la survie lors de la grande
tribulation à venir.

4) Dans l’accomplissement moderne de la vi-
sion, l’homme avec un encrier de secr étaire re-
pr ésente J ésus Christ, celui qui, en coulisse, mar-
que ceux qui survivront. Les humains formant la
grande foule recevront lamarque quand ils seront

rang és parmi les brebis lors de la grande tribula-
tion�. Cela leur permettra de vivre éternellement
sur la terre (Mat. 25:34, 46).

5) Dans l’accomplissement moderne de la vi-
sion, les six hommes avec des « arme[s] pour fra-
casser » repr ésentent les arm ées c élestes avec J é-
sus à leur t ête. Ils d étruiront bient ôt les nations
et supprimeront toute la m échancet é ( Éz ék. 9:2,
6, 7 ; R év. 19:11-21).

Ces pr écieuses le çons renforcent notre convic-
tion que J éhovah ne d étruit pas les justes avec les
m échants (2 Pierre 2:9 ; 3:9). Elles nous rappel-
lent aussi l’importance de la pr édication aujour-
d’hui. Tout le monde a besoin d’ être averti avant
que la fin n’arrive ! (Mat. 24:14).

� Les oints fid èles n’ont pas besoin de recevoir cette marque
pour survivre. Ils recevront le sceau final avant de mourir ou
avant le d éclenchement de la grande tribulation (R év. 7:1, 3).

Dans l’accomplissement moderne de la vision,
l’homme avec un encrier de secr étaire repr ésente J ésus Christ,
celui qui, en coulisse, marque ceux qui survivront.

17
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DEPUIS des si ècles, les six mots du texte h ébra ïque de Deut é-
ronome 6:4 sont prononc és par les personnes de confession
juive dans une pri ère de d évotion. Cette pri ère est r écit ée tous
les jours, matin et soir. On l’appelle le Shema, d’apr ès le pre-
miermot du verset. Par elle, les juifs fervents affirment leur at-
tachement exclusif à Dieu.

2 Ces paroles font partie du discours d’adieu de Mo ïse à
la nation d’Isra ël rassembl ée dans les plaines de Moab en
1473 av. n. è. Les Isra élites s’appr êtaient à traverser le Jourdain
pour prendre possession de la Terre promise (Deut. 6:1).
Mo ïse, leur conducteur depuis 40 ans,voulait qu’ils soient cou-
rageux face aux difficult és à venir. Il leur fallait faire confiance
à leurDieu, J éhovah, et avoir foi en lui. Naturellement, les der-
ni ères paroles de Mo ïse ont eu une profonde influence sur eux.
Apr ès avoir fait allusion aux Dix Commandements et aux au-
tres lois que J éhovah leur avait donn és, Mo ïse a fait la puis-
sante d éclaration contenue en Deut éronome 6:4, 5 (lire).
1, 2. a) Pourquoi les paroles de Deut éronome 6:4 sont-elles
connues ? b) Pourquoi Mo ïse a-t-il prononc é ces mots ?

« J éhovah notre Dieu
est un seul J éhovah »

«

Écoute, ô Isra ël ! J éhovah notre Dieu est un seul J éhovah »
(DEUT. 6:4).

CANTIQUES : 138, 112

PEUX-TU EXPLIQUER ?
________________________________________________________________________________________________________________________________

J éhovah notre Dieu est
« un seul J éhovah » :
qu’est-ce que cela signifie ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Comment pouvons-nous
montrer que pour nous
J éhovah est « un seul
J éhovah » ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Que pouvons-nous faire
pour entretenir la paix
et l’unit é de la congr égation ?
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3 Les Isra élites rassembl és aupr ès de
Mo ïse ne savaient-ils pas que J éhovah
leur Dieu est « un seul J éhovah » ? Si,
bien s ûr. Les Isra élites fid èles ne connais-
saient et n’adoraient qu’un seul Dieu, le
Dieu de leurs anc êtres Abraham, Isaac et
Jacob. Alors pourquoi Mo ïse leur a-t-il
rappel é que J éhovah leur Dieu est « un
seul J éhovah » ? Y a-t-il un lien entre
cette v érit é et l’ordre d’aimer J éhovah de
tout son cœur, de toute son âme et de
toute sa force, exprim é au verset 5 ? Et
que signifient pour nous aujourd’hui les
paroles de Deut éronome 6:4, 5 ?

« UN SEUL J

ÉHOVAH »

4 Unique. En h ébreu et dans bien d’au-
tres langues, le mot « un » peut d ésigner
bien plus qu’un chiffre. Il peut sous-
entendre seul et unique en son genre. Ici,
Mo ïse ne r éfutait vraisemblablement pas
la croyance erron ée en une trinit é. J ého-
vah est l’Auteur du ciel et de la terre, le
Souverain de l’univers. Lui seul est le vrai
Dieu ; aucun autre dieu n’est comme lui
(2 Sam. 7:22). Mo ïse rappelait donc aux
Isra élites qu’ils devaient rendre à J ého-
vah un culte exclusif. Ils ne devaient pas
suivre les peuples alentour, qui adoraient
de nombreux dieux et d éesses. Certains
faux dieux étaient consid ér és comme r é-
gnant sur des él éments de la nature.
D’autres étaient des formes distinctes
d’une m ême divinit é.

5 Par exemple, les

Égyptiens adoraient

le dieu-soleil R â, la d éesse-ciel Nout, le
dieu-terre Geb, le dieu-Nil Hapi et quan-
tit é d’animaux sacr és. Au moyen des dix
plaies, J éhovah a port é un coup terrible

3. Quelles questions allons-nous examiner
dans cet article ?
4, 5. a) Quelle est une des significations de
l’expression « un seul J éhovah » ? b) Pour-
quoi peut-on dire que J éhovah est diff érent
des dieux des nations ?

à nombre de ces faux dieux. Les Cana-
n éens avaient pour principal dieu Baal,
dieu de la fertilit é, également consid ér é
comme divinit é du ciel, de la pluie et de
la temp ête. Dans beaucoup d’endroits,
Baal était aussi la divinit é locale (Nomb.
25:3). Les Isra élites devaient se rappeler
que leur Dieu, le « vrai Dieu », est « un
seul J éhovah » (Deut. 4:35, 39).

6 Constant et fid èle. Le mot « un »
évoque également l’unit é de but et d’ac-
tion. J éhovah n’est ni changeant ni im-
pr évisible. Il est toujours fid èle, constant
et v éridique. Il a promis à Abraham que
ses descendants h ériteraient de la Terre
promise et il a accompli des œuvres de
puissance pour r éaliser cette promesse.
Les 430 ann ées qui se sont écoul ées
entre-temps n’ont pas affaibli sa d étermi-
nation à r éaliser son dessein (Gen. 12:1,
2, 7 ; Ex. 12:40, 41).

7 Des si ècles plus tard, quand il a d é-
clar é que les Isra élites étaient ses t é-
moins, J éhovah leur a dit : « Je suis
le M ême. Il n’y a pas eu de Dieu form é
avant moi, et apr ès moi il n’y en a tou-
jours pas eu. » Pour souligner que son
dessein ne change pas, il a ajout é : « Tout
le temps je suis le M ême » (Is. 43:10, 13 ;
44:6 ; 48:12). Quel privil ège extraordi-
naire pour les Isra élites — et pour nous
aussi — d’ être les serviteurs de J éhovah,
le Dieu constant et fid èle dans toutes ses
voies ! (Mal. 3:6 ; Jacq. 1:17).

8 Ainsi, Mo ïse a rappel é aux Isra élites
que J éhovah était constant et immua-
ble dans l’amour et l’attention qu’il leur
t émoignait. Ils devaient donc logique-
ment lui offrir un attachement exclusif

6, 7. a) Quelle est une autre signification de
l’expression « un seul » ? b) Comment J éhovah
a-t-il montr é qu’il est « un seul » ?
8, 9. a) Que veut J éhovah de ses adora-
teurs ? b) Qu’a dit J ésus pour montrer l’impor-
tance de Deut éronome 6:4, 5 ?



20 LA TOUR DE GARDE

en l’aimant sans r éserve, de tout leur
cœur, de toute leur âme et de toute leur
force. Les jeunes aussi devaient manifes-
ter cet attachement complet, car les pa-
rents étaient tenus d’enseigner leurs en-
fants en toute occasion (Deut. 6:6-9).

9 J éhovah étant constant en ce qui
concerne sa volont é et son dessein, il
ne fait aucun doute que ses exigences
fondamentales envers ses vrais adora-
teurs n’ont pas chang é. Pour que notre
culte lui soit agr éable, nous devons, nous
aussi, lui offrir un attachement exclusif et
l’aimer de tout notre cœur, de toute no-
tre pens ée et de toute notre force. C’est
pr écis ément ce que J ésus Christ a dit à
un homme venu l’interroger (lire Marc
12:28-31). Voyons donc comment mon-
trer par nos actions que nous compre-
nons vraiment que « J éhovah notre Dieu
est un seul J éhovah ».

OFFRE

À J


ÉHOVAH

UN ATTACHEMENT EXCLUSIF
10 Pour faire de J éhovah notre seul et

unique Dieu, nous devons lui offrir un at-
tachement exclusif. Notre culte ne peut
être partag é entre plusieurs dieux, ni
teint é d’id ées ou de pratiques emprun-
t ées à d’autres cultes. Nous devons gar-
der à l’esprit que J éhovah n’est pas un
dieu parmi tant d’autres, ni m ême le plus
grand ou le plus puissant des dieux. Il est
le seul que l’on doit adorer (lire R év éla-
tion 4:11).

11 Le livre de Daniel relate l’histoire des
jeunesH ébreuxDaniel, Hanania, Misha ël
et Azaria. Ils ont manifest é un attache-
ment exclusif à J éhovah non seulement
en ne mangeant pas d’aliments impurs,
mais aussi en refusant de s’incliner de-

10, 11. a) Que signifie adorer J éhovah de fa-
çon exclusive ? b)


À Babylone, comment des

jeunes H ébreux ont-ils montr é leur attache-
ment exclusif à J éhovah ?

vant l’image d’or de Neboukadnetsar.
Leurs priorit és étaient claires ; il n’y avait
aucune place dans leur culte pour une
compromission (Dan. 1:1–3:30).

12 Pour offrir à J éhovah un attache-
ment exclusif, nous devons veiller à ne
pas laisser quoi que ce soit prendre,
ne serait-ce que partiellement, la place
que lui seul devrait occuper dans notre
vie. De quoi pourrait-il s’agir ? Dans les
Dix Commandements, J éhovah a souli-
gn é que ses serviteurs ne doivent avoir
aucun autre dieu que lui et ne pratiquer
aucune forme d’idol âtrie (Deut. 5:6-10).
Aujourd’hui, l’idol âtrie rev êt diff érentes
formes, dont certaines pourraient être
difficiles à rep érer. Mais les exigences de
J éhovah n’ont pas chang é : il est toujours
« un seul J éhovah ». Voyons ce que cela
doit signifier pour nous.

13 Colossiens 3:5 (lire) donne aux
chr étiens un conseil vigoureux concer-
nant ce qui pourrait rompre leur relation
exclusive avec J éhovah. Note que la con-
voitise est associ ée à l’idol âtrie. En effet,
l’objet d’un d ésir, comme des richesses
ou des articles de luxe, peut en venir à
avoir une telle emprise sur notre vie qu’il
tiendrait le r ôle d’un dieu puissant. Mais
en consid érant le verset dans son ensem-
ble, on comprend ais ément que toutes les
autres pratiques p écheresses cit ées ont
un lien avec la convoitise, et donc avec
l’idol âtrie. La soif de telles choses peut
facilement remplacer notre amour pour
Dieu. Pouvons-nous prendre le risque de
laisser l’une de ces choses nous dominer,
si bien que J éhovah ne serait plus pour
nous « un seul J éhovah » ? Certainement
pas.

12. Pour offrir à J éhovah un attachement
exclusif, à quoi devons-nous faire attention ?
13. Qu’est-ce qui risque de d étruire notre ami-
ti é exclusive avec J éhovah ?



14 L’ap ôtre Jean a donn é un avertisse-
ment similaire quand il a écrit que, si
quelqu’un aime les choses qui sont dans
le monde — « le d ésir de la chair et le d é-
sir des yeux et l’orgueilleux étalage de ses
moyens d’existence » —, « l’amour du
P ère n’est pas en lui » (1 Jean 2:15, 16).
Cela signifie que nous devons constam-
ment examiner notre cœur pour voir s’il
n’est pas en train d’ être s éduit par les di-
vertissements, les fr équentations et les
styles vestimentaires du monde. L’amour
du monde pourrait aussi se traduire par
la recherche « de grandes choses », par
exemple au moyen de longues études
(J ér. 45:4, 5). Nous sommes au seuil du
monde nouveau promis. Comme il est
important que nous gardions bien à l’es-
prit les puissantes paroles de Mo ïse ! Si
nous comprenons clairement et croyons
fermement que « J éhovah notre Dieu est

14. Quel avertissement l’ap ôtre Jean a-t-il
donn é ?

un seul J éhovah », nous ferons tout no-
tre possible pour le servir de la mani ère
qu’il approuve en lui vouant un attache-
ment exclusif (H éb. 12:28, 29).

ENTRETIENS L’UNIT

É CHR


ÉTIENNE

15 Le caract ère unique de J éhovah im-
plique l’unit é de but. Ses serviteurs doi-
vent manifester une telle unit é dans le
culte qu’ils lui rendent. La congr égation
chr étienne du Ier si ècle était constitu ée
de Juifs, de Grecs, de Romains et de gens
d’autres nationalit és. Ils n’avaient pas les
m êmes origines, coutumes et sensibili-
t és religieuses. C’est pourquoi certains
avaient du mal à pratiquer le nouveau
culte ou à abandonner compl ètement
leur ancienne religion. L’ap ôtre Paul a
donc jug é bon de leur rappeler que les
chr étiens ont un seul Dieu, J éhovah (lire
1 Corinthiens 8:5, 6).

15. Pourquoi Paul a-t-il rappel é aux chr étiens
que Dieu est « un seul J éhovah » ?

Contribues-tu à l’unit é de
la congr égation chr étienne ?

(voir paragraphes 16-19).
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16 Qu’en est-il de la congr égation au-
jourd’hui ? Le proph ète Isa ïe a pr édit
que, « dans la p ériode finale des jours »,
des gens de toutes nations afflueraient
vers le lieu élev é qu’est le vrai culte
de J éhovah, et diraient : « [J éhovah]
nous instruira de ses voies, et nous vou-
lons marcher dans ses sentiers » (Is.
2:2, 3). Quelle joie de voir cette proph é-
tie s’accomplir sous nos yeux ! En ef-
fet, de nombreuses congr égations sont
multiraciales, multiculturelles et multi-
lingues, et elles louent J éhovah dans
l’unit é. Mais cette diversit é peut cr éer
des difficult és qui m éritent toute notre
attention.

17 Par exemple, que ressens-tu à l’ égard
de tes compagnons chr étiens qui ont une
culture tr ès diff érente de la tienne ? Leur
langue, leurs mani ères, leur nourriture
ou leur style vestimentaire ne te sont
peut- être pas familiers. As-tu tendance à
les éviter et à fr équenter surtout ceux qui
ont les m êmes origines que toi ? Et si des
surveillants de ta congr égation, de ta cir-
conscription ou du territoire de ta filiale
sont plus jeunes que toi, ou sont d’une
culture ou d’une race diff érente de la
tienne ? Permets-tu à ces diff érences de
nuire à l’unit é qui doit exister au sein du
peuple de J éhovah ?

18 Comment éviter de tels pi èges ? Paul
a donn é des conseils pratiques aux chr é-
tiens d’


Éph èse, ville prosp ère et cosmo-

polite (lire Éph ésiens 4:1-3). Remarque
qu’il a d’abord mentionn é des qualit és
comme l’humilit é, la douceur, la patience
et l’amour. On peut les comparer aux pi-
liers d’une maison, qui la maintiennent

16, 17. a) Quelle proph étie s’accomplit au-
jourd’hui, et avec quel r ésultat ? b) Qu’est-ce
qui pourrait fragiliser notre unit é ?
18, 19. a) Quels conseils sont donn és en
Éph ésiens 4:1-3 ? b) Que pouvons-nous faire
pour que la congr égation reste unie ?

debout. Mais outre des piliers solides,
une maison a besoin d’ être entretenue
r éguli èrement, sinon elle pourrait com-
mencer à se d ét ériorer. Paul a suppli é les
chr étiens d’


Éph èse de s’efforcer s érieuse-

ment « d’observer [ou : d’entretenir]
l’unit é de l’esprit ».

19 Chacun de nous doit consid érer qu’il
est de sa responsabilit é de contribuer
à entretenir l’unit é de la congr égation.
Comment faire ? Tout d’abord, culti-
vons et manifestons les qualit és men-
tionn ées par Paul : l’humilit é, la dou-
ceur, la patience et l’amour. Ensuite,
faisons de s érieux efforts pour favoriser
« le lien de la paix » ; appliquons-nous à
« r éparer » toute faiblesse comparable à
une fissure. Ainsi, nous contribuerons
à entretenir notre paix et notre unit é si
pr écieuses.

20 « J éhovah notre Dieu est un seul J é-
hovah. » Quelle d éclaration puissante !
Ce rappel a donn é aux Isra élites la force
d’affronter les difficult és qu’ils ont ren-
contr ées lorsqu’ils sont entr és en Terre
promise et en ont pris possession. Si
nous prenons ces paroles à cœur, nous
aurons la force d’affronter la grande tri-
bulation imminente et de contribuer à la
paix et à l’unit é dans le Paradis à venir.
Continuons à offrir à J éhovah un atta-
chement exclusif en l’aimant, en le ser-
vant de toute notre âme et en faisant
de s érieux efforts pour entretenir l’unit é
de notre famille chr étienne. Alors, nous
pourrons esp érer voir se r éaliser ce que
J ésus a dit au sujet des personnes qu’il ju-
gera comme étant des brebis : « Venez,
vous qui avez ét é b énis par mon P ère,
h éritez du royaume pr épar é pour vous
depuis la fondation du monde » (Mat.
25:34).

20. Comment montrer que nous comprenons
que « J éhovah notre Dieu est un seul
J éhovah » ?



LES fid èles serviteurs de J éhovah sur terre, ses T émoins, for-
ment une organisation absolument exceptionnelle. Elle est
compos ée, c’est vrai, d’humains imparfaits qui ont leurs d é-
fauts. Pourtant, l’esprit saint de Dieu fait cro ître et prosp érer
la congr égation mondiale. Arr ête-toi sur quelques-unes des
choses extraordinaires que J éhovah accomplit par l’interm é-
diaire de ses serviteurs imparfaits mais volontaires.

2 En 1914, au d ébut des derniers jours du syst ème actuel, les
serviteurs de Dieu sur terre étaient relativement peu nom-
breux. Mais J éhovah a b éni leur pr édication. Au cours des d é-
cennies qui ont suivi, des millions de personnes ont appris les
v érit és bibliques et sont devenues T émoins de J éhovah. J ého-
vah avait pr édit cette croissance remarquable : « Le petit de-
viendra un millier et l’infime une nation forte. Moi, J éhovah,
j’acc él érerai cela en son temps » (Is. 60:22). Cette d éclaration
proph étique se r éalise assur ément en ces derniers jours. C’est
ainsi qu’aujourd’hui le nombre des serviteurs de Dieu d épasse
la population de beaucoup de pays.

1, 2. Comment J éhovah a-t-il pr édit l’augmentation du nombre de ses
serviteurs ?

Ne laisse pas les imperfections
des autres te faire tr ébucher

« Continuez [...] à vous pardonner volontiers les uns aux autres » (COL. 3:13).

CANTIQUES : 121, 75

QUE R

ÉPONDRAIS-TU ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Pourquoi l’organisation
de J éhovah est-elle
exceptionnelle ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Comment la Bible montre-
t-elle que nous sommes tous
imparfaits ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Comment r éagir à
nos propres imperfections
et à celles des autres ?

23
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3 Durant les derniers jours, J éhovah
aide ses serviteurs à manifester plus lar-
gement sa qualit é dominante, l’amour
(1 Jean 4:8). J ésus, qui imitait l’amour
de Dieu, a dit à ses disciples : « Je
vous donne un commandement nou-
veau : que vous vous aimiez les uns
les autres [...]. Par l à tous sauront que
vous êtes mes disciples, si vous avez de
l’amour entre vous » (Jean 13:34, 35).
Cela s’est av ér é particuli èrement impor-
tant à l’ époque moderne, lorsque les na-
tions ont livr é des guerres meurtri ères
d’une ampleur terrifiante.


À elle seule, la

Seconde Guerre mondiale a fait 55 mil-
lions demorts. Mais lesT émoins de J ého-
vah n’ont pas pris part à ce massacre pla-
n étaire (lire Mika 4:1, 3). Ils sont ainsi
rest és « pur[s] du sang de tous les hom-
mes » (Actes 20:26).

4 L’accroissement du peuple de Dieu se
produit au sein d’un monde tr ès hostile
domin é par Satan, « le dieu de ce syst ème
de choses » (2 Cor. 4:4). Celui-ci mani-
pule les él éments politiques et les m édias
de ce monde. Mais il ne peut pas arr êter
la pr édication de la bonne nouvelle. Ce-
pendant, sachant qu’il ne lui reste que
peu de temps, il essaie de d étourner les
humains du vrai culte et emploie pour
cela diff érents moyens (R év. 12:12).

UNE

ÉPREUVE POUR LA FID


ÉLIT


É

5 La congr égation chr étienne insiste
sur l’importance d’aimer Dieu et le pro-
chain. J ésus a soulign é ce point. Quand
on lui a demand é quel était le plus grand
commandement, il a r épondu : « “Tu dois
aimer J éhovah ton Dieu de tout ton

3. Comment les serviteurs de Dieu ont-ils
montr é leur amour ?
4. Pourquoi l’augmentation du nombre des T é-
moins de J éhovah est-elle remarquable ?
5. Pourquoi peut-il arriver que certains nous
fassent de la peine ? (voir illustration du titre).

cœur, et de toute ton âme, et de toute ta
pens ée.” C’est l à le plus grand et le pre-
mier commandement. Le deuxi ème, qui
lui est semblable, est celui-ci : “Tu dois
aimer ton prochain comme toi-m ême” »
(Mat. 22:35-39). N éanmoins, la Bible
explique qu’en raison du p éch é d’Adam,
nous sommes tous n és imparfaits (lire
Romains 5:12, 19). Il peut donc arriver
que certains dans la congr égation nous
blessent par leurs paroles ou leurs ac-
tions. Notre amour pour J éhovah et son
peuple est alors mis à l’ épreuve. Que
ferons-nous dans une telle situation ?
M ême de fid èles serviteurs de Dieu du
pass é ont dit ou fait des choses qui en ont
bless é d’autres. Nous pouvons tirer le çon
de ce que la Bible nous r év èle à cet égard.

6 Prenons par exemple le grand pr ê-
tre


Éli. Il avait deux fils, qui ne res-

pectaient pas les lois de J éhovah :
« Les fils d’


Éli étaient des vauriens ;

ils ne reconnaissaient pas J éhovah »
(1 Sam. 2:12). M ême si


Éli jouait un

r ôle cl é dans la d éfense du vrai culte,
ses deux fils commettaient des p éch és
tr ès graves. Le sachant,


Éli aurait d û

les corriger, mais il s’est montr é laxiste.
Aussi Dieu a-t-il condamn é sa maisonn ée
(1 Sam. 3:10-14). Avec le temps, ses des-
cendants ne seraient plus autoris és à ser-
vir comme grands pr êtres. Si tu avais
v écu à cette époque, comment aurais-tu
r éagi en voyant qu’


Éli tol érait les p éch és

de ses fils ? Aurais-tu laiss é cette situation
te faire tr ébucher au point de ne plus ser-
vir Dieu ?

7 David était aim é de J éhovah, qui le
consid érait comme « un homme selon
son cœur » (1 Sam. 13:13, 14 ; Actes
13:22). Mais un jour, il a commis l’adul-

6. Comment

Éli aurait-il d û agir envers ses fils,

et pourquoi ?
7. Quels p éch és graves David a-t-il commis, et
qu’a fait J éhovah ?



t ère avec Bath-Sh éba, et elle est tomb ée
enceinte. Son mari, Ouriya, était parti au
combat. Lorsqu’il est revenu temporaire-
ment, David a essay é de l’amener à avoir
des relations sexuelles avec Bath-Sh éba,
afin de faire croire qu’il était le p ère de
l’enfant. Mais Ouriya a refus é. David
s’est donc arrang é pour qu’il meure à la
guerre. Son crime lui a co ût é cher : des
malheurs se sont abattus sur lui et sur sa
maisonn ée (2 Sam. 12:9-12). Pourtant,
J éhovah s’est montr é mis éricordieux en-
vers cet homme qui, dans l’ensemble,
marchait devant lui « avec int égrit é de
cœur » (1 Rois 9:4). Si tu avais v écu à
cette époque, comment aurais-tu r éagi ?
La mauvaise conduite de David t’aurait-
elle fait tr ébucher ?

8 Int éressons-nous à pr ésent à l’ap ôtre
Pierre. Il avait ét é choisi par J ésus pour
être l’un des ap ôtres ; pourtant, il a par-
fois dit ou fait des choses qu’il a ensuite

8. a) Comment l’ap ôtre Pierre a-t-il trahi sa
parole ? b) M ême si Pierre a mal agi, pourquoi
J éhovah a-t-il continu é de l’utiliser ?

regrett ées. Par exemple, à un moment
critique, les ap ôtres ont abandonn é J é-
sus. Un peu plus t ôt, Pierre avait affirm é
que m ême si les autres le laissaient, lui ne
le ferait pas (Marc 14:27-31, 50). Mais
quand J ésus a ét é arr êt é, tous les ap ôtres
l’ont abandonn é, y compris Pierre. Celui-
ci a m ême ni é le conna ître à plusieurs re-
prises (Marc 14:53, 54, 66-72). Cepen-
dant, il a manifest é du remords et J ého-
vah a continu é de l’utiliser. Si tu avais ét é
un disciple à cette époque, les actions de
Pierre auraient-elles entam é ta fid élit é à
J éhovah ?

9 Ce ne sont l à que quelques exemples
de personnes qui en ont bless é d’autres.
Nous pourrions citer bien d’autres cas de
serviteurs de J éhovah du pass é ou d’au-
jourd’hui dont les mauvaises actions ont
bless é autrui. La question importante est
celle-ci : comment r éagiras-tu aux er-
reurs des autres ? Les laisseras-tu te faire
tr ébucher et abandonner J éhovah et son

9. Pourquoi es-tu convaincu que J éhovah est
toujours juste ?

Si tu avais v écu en Isra ëlà l’ époque d’

Éli et de ses fils,

comment aurais-tu r éagi ?
(voir paragraphe 6).
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peuple, notamment ta congr égation ? Ou
garderas-tu à l’esprit que J éhovah peut
laisser aux p écheurs le temps de se repen-
tir, et qu’il redressera finalement les cho-
ses d’une mani ère juste ? D’un autre
c ôt é, ceux qui ont commis des p éch és
graves rejettent parfois la mis éricorde
de J éhovah et ne sont pas repentants.
Dans une telle situation, seras-tu per-
suad é qu’en temps voulu J éhovah jugera
les p écheurs, peut- être en les ôtant de la
congr égation ?

RESTE FID

ÈLE

10 La Bible contient les histoires de ser-
viteurs de J éhovah qui lui sont rest és fi-
d èles, à lui et à son peuple, malgr é des
fautes graves commises dans leur entou-
rage. Voyons l’exemple de J ésus. Apr ès
avoir pri é son P ère toute une nuit, il a
choisi les 12 ap ôtres. Judas Iscariote
était l’un d’eux. Plus tard, quand Judas
l’a trahi, Christ n’a pas laiss é cette trahi-
son nuire à sa relation avec son P ère, J é-
hovah. Il n’a pas non plus tr ébuch é lors-
que Pierre l’a reni é (Luc 6:12-16 ; 22:2-6,
31, 32). J ésus savait que ni J éhovah ni
son peuple n’ étaient responsables de tels
actes. Il a poursuivi son œuvre remar-
quable malgr é la d éception que lui ont
caus ée certains de ses disciples. J ého-
vah l’a r écompens é en le ressuscitant, ce
qui lui permettrait de devenir Roi du
Royaume c éleste (Mat. 28:7, 18-20).

11 La confiance de J ésus en J éhovah et
en son peuple était bien plac ée, et c’est
aussi le cas pour nous aujourd’hui. En ef-
fet, quand nous nous arr êtons sur ce que
J éhovah accomplit par le moyen de ses
serviteurs en ces derniers jours, nous
sommes émerveill és. Aucun autre peuple

10. Que comprenait J ésus à propos des fautes
de Judas Iscariote et de Pierre ?
11. Qu’a pr édit J éhovah à propos de ses servi-
teurs d’aujourd’hui ?

ne pr êche la v érit é à l’ échelle mondiale,
car J éhovah guide uniquement sa con-
gr égation unie. Isa ïe 65:14 parle de la
condition spirituelle du peuple de Dieu
en ces termes : « Voyez ! Mes serviteurs
pousseront des cris de joie à cause du
bon état du cœur. »

12 Les serviteurs de J éhovah se r éjouis-
sent de tout ce qu’ils r éalisent gr âce à sa
direction. Par contre, le monde sous l’in-
fluence de Satan se lamente toujours plus
à mesure que les conditions se d égra-
dent. Ce serait assur ément une erreur et
un manque de sagesse de rendre J éhovah
ou sa congr égation responsables des fau-
tes d’un nombre relativement faible de
serviteurs deDieu. Nous devons rester fi-
d èles à J éhovah et aux dispositions qu’il
prend. Il nous faut aussi apprendre com-
ment consid érer les imperfections des
autres et comment y r éagir.

COMMENT R

ÉAGIR

13 Comment devons-nous r éagir lors-
qu’un serviteur de Dieu dit ou fait quel-
que chose qui nous blesse ? La Bible
donne cet excellent principe : « Ne te h âte
pas dans ton esprit de t’offenser ; s’offen-
ser, en effet, c’est ce qui repose dans le
sein des stupides » (Eccl. 7:9). Rappe-
lons-nous que 6000 ans nous s éparent
tous de la perfection humaine qui existait
en


Éden. Un humain imparfait est enclin

à faire des erreurs. Il ne serait donc pas
bon d’attendre trop de nos compagnons
chr étiens et de laisser leurs imperfections
nous voler la joie de faire partie du peu-
ple de Dieu en ces derniers jours. Il serait
moins sage encore de permettre aux fau-
tes des autres de nous faire tr ébucher et

12. Pourquoi ne serait-il pas sage de quitter
J éhovah et son peuple à cause des imperfec-
tions des autres ?
13, 14. a) Pourquoi devrions-nous être pa-
tients les uns envers les autres ? b) De quelle
promesse voulons-nous nous souvenir ?
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quitter l’organisation de J éhovah. Nous
perdrions non seulement l’honneur de
faire la volont é de Dieu, mais encore l’es-
poir de vivre dans son monde nouveau.

14 Pour conserver notre profonde joie
et notre ferme esp érance, souvenons-
nous toujours de cette promesse r écon-
fortante de J éhovah : « Voici que je cr ée
de nouveaux cieux et une nouvelle terre ;
et on ne se rappellera pas les choses an-
ciennes, et elles ne monteront pas au
cœur » (Is. 65:17 ; 2 Pierre 3:13). Ne
laisse pas les imperfections d’autrui t’em-
p êcher de recevoir ces b én édictions.

15 Cependant, n’ étant pas encore dans
le monde nouveau, nous devons tenir
compte de la pens ée de Dieu sur la fa çon
de r éagir à une parole ou à une action
blessante. Par exemple, J ésus a énonc é
ce principe : « Si vous pardonnez aux
hommes leurs fautes, votre P ère c éleste
vous pardonnera aussi ; mais si vous ne
pardonnez pas aux hommes leurs fautes,
votre P ère non plus ne vous pardonnera
pas vos fautes. » De plus, rappelle-toi
que, lorsque Pierre a demand é s’il fallait
pardonner « jusqu’ à sept fois », J ésus a
r épondu : « Je te dis, non pas : Jus-
qu’ à sept fois, mais : Jusqu’ à soixante-
dix-sept fois. »


À l’ évidence, J ésus voulait

dire que nous devrions toujours être
pr êts à pardonner ; cela devrait être no-
tre tendance dominante (Mat. 6:14, 15 ;
18:21, 22).

16 Joseph, le premier des deux fils que
Jacob a eus de Rachel, a donn é un bon
exemple de r éaction aux fautes d’au-
trui. Ses dix demi-fr ères, jaloux de lui
parce qu’il était le pr éf ér é de leur p ère,
l’ont vendu en esclavage. Apr ès de nom-
breuses ann ées, l’excellent travail de Jo-

15. D’apr ès J ésus, quand les autres font des
fautes, que devons-nous faire ?
16. Quel bon exemple Joseph a-t-il donn é ?

seph en

Égypte lui a valu de devenir le

deuxi ème personnage du pays. Quand
une famine a frapp é la r égion, ses fr ères
sont venus acheter de la nourriture, mais
ils ne l’ont pas reconnu. Joseph aurait pu
utiliser son pouvoir pour se venger du
traitement qu’ils lui avaient inflig é. Au
lieu de cela, il les a mis à l’ épreuve pour
voir s’ils avaient chang é d’ état d’esprit.
Constatant chez eux un r éel changement,
Joseph leur a r év él é son identit é. Plus
tard, il leur a dit : « N’ayez pas peur. Je
continuerai moi-m ême à vous ravitailler,
vous et vos petits enfants. » Le r écit bibli-
que ajoute : « Ainsi il les consola et leur
parla sur un ton rassurant » (Gen. 50:21).

17 Il est également sage de nous souve-
nir que, comme nous avons tous des
d éfauts, il nous arrive d’offenser au-
trui. Si nous nous apercevons que nous
avons offens é quelqu’un, la Bible nous
demande d’aller voir la personne et d’es-
sayer de r ésoudre la situation (lire Mat-
thieu 5:23, 24). Nous appr écions que les
autres ne tiennent pas compte de nos er-
reurs ; nous devrions donc agir de la
m ême mani ère envers eux. Colossiens
3:13 nous recommande : « Continuez
à vous supporter les uns les autres et
à vous pardonner volontiers les uns
aux autres, si quelqu’un a un sujet de
plainte contre un autre. Tout comme
J éhovah vous a pardonn é volontiers,
vous aussi faites de m ême. » L’amour
chr étien « ne tient pas compte du mal
subi », fait remarquer 1 Corinthiens 13:5.
Si nous pratiquons le pardon, J éhovah
nous pardonnera. Assur ément, face aux
imperfections des autres, la conduite
chr étienne est d’imiter la mis éricorde
que notre P ère nous t émoigne quand
nous faisons des erreurs (lire Psaume
103:12-14).

17. Comment veux-tu r éagir aux imperfections
des autres ?
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Une qualit é divine
plus pr écieuse qu’un diamant

Les diamants sont depuis longtemps consid ér és
comme tr ès pr écieux. Certains sont estim és à

plusieurs millions d’euros. Se pourrait-il cependant
qu’il y ait, du point de vue de Dieu, des choses

de plus grande valeur que les diamants
ou d’autres pierres pr écieuses ?
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Un jour, Haykanush, une proclamatrice
non baptis ée qui vit en Arm énie, a trouv é un
passeport pr ès de chez elle.


À l’int érieur, il

y avait plusieurs cartes bancaires et une
grosse somme d’argent. Elle en a parl é à son
mari, lui aussi proclamateur non baptis é.

Le couple avait de graves probl èmes finan-
ciers et s’ était endett é. Ils ont pourtant d é-
cid é de rapporter l’argent à l’adresse indi-
qu ée sur le passeport. L’homme qui l’avait
perdu n’en revenait pas, et sa famille non
plus ! Haykanush et son mari leur ont expli-
qu é que s’ils s’ étaient montr és honn êtes,
c’ était gr âce à ce qu’ils avaient appris dans la
Bible. Ils ont profit é de l’occasion pour leur
parler des T émoins de J éhovah et leur don-
ner des publications.

La famille a voulu r écompenser Hayka-
nush en lui donnant de l’argent, mais celle-
ci a refus é. Le lendemain, la femme a rendu
visite au couple de proclamateurs et a insist é
pour offrir à Haykanush une bague en dia-
mant en signe de leur reconnaissance.

Comme cette famille, beaucoup auraient
ét é surpris par l’honn êtet é de Haykanush
et de son mari. Mais J éhovah est-il sur-
pris ? Comment consid ère-t-il leur honn ê-
tet é ? Ont-ils eu raison d’ être honn êtes ?

DES QUALIT

ÉS PLUS PR


ÉCIEUSES

QUE LES BIENS MAT

ÉRIELS

Les r éponses à ces questions ne sont pas
difficiles. En effet, les serviteurs de J éhovah
sont convaincus qu’ à ses yeux, manifester
ses qualit és est plus pr écieux que les dia-
mants, l’or ou d’autres choses mat érielles.
Oui, son point de vue sur ce qui a de la va-
leur est diff érent de celui de la plupart des
humains (Is. 55:8, 9). Et ses serviteurs sa-
vent que leurs efforts pour imiter ses quali-
t és sont tr ès pr écieux.

Cela ressort de ce que la Bible dit au sujet

du discernement et de la sagesse. On lit en
Proverbes 3:13-15 : « Heureux l’homme qui
a trouv é la sagesse, et l’homme qui obtient le
discernement, car mieux vaut l’avoir comme
gain que d’avoir comme gain de l’argent,
et mieux vaut l’avoir comme produit que
d’avoir de l’or. Elle est plus pr écieuse que les
coraux, et tous tes autres plaisirs ne peuvent
l’ égaler. »


À l’ évidence, J éhovah attache plus

d’importance à ces qualit és qu’ à n’importe
quel tr ésor mat ériel.

Mais qu’en est-il de l’honn êtet é ?
J éhovah est lui-m ême honn ête ; il « ne

peut mentir » (Tite 1:2). Et il a pouss é l’ap ô-
tre Paul à écrire ces paroles aux chr étiens h é-
breux du Ier si ècle : « Priez pour nous, car
nous avons la conviction d’avoir une cons-
cience droite, étant donn é que nous voulons
nous conduire d’une mani ère droite en tou-
tes choses » (H éb. 13:18).

J ésus Christ a laiss é un bel exemple
d’honn êtet é. Souvenez-vous par exemple de
l’ épisode o ù le grand pr être Ca ïphe s’est
exclam é : « Par le Dieu vivant je te fais jurer
de nous dire si tu es le Christ le Fils de
Dieu ! » J ésus a honn êtement fait savoir
qu’il était le Messie, m ême si cet aveu pou-
vait inciter le Sanh édrin à l’accuser de blas-
ph ème et à le faire ex écuter (Mat. 26:63-67).

Et nous ? Resterons-nous honn êtes dans
des situations o ù une petite omission ou une
l ég ère d éformation des faits pourraient nous
procurer des avantages mat ériels ?

ÊTRE HONN


ÊTE : UN D


ÉFI

Il faut reconna ître qu’il est difficile de se
montrer honn ête durant ces derniers jours
o ù beaucoup sont « amis d’eux-m êmes, amis
de l’argent » (2 Tim. 3:2). Face à une crise fi-
nanci ère ou aux inqui études li ées à l’emploi,
beaucoup se sentent libres de voler, de tri-
cher ou de se livrer à d’autres pratiques
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malhonn êtes. Cette attitude est tellement
courante que, pour beaucoup, être honn ête
est tout simplement hors de question quand
il y a des avantages mat ériels à la cl é. M ême
des chr étiens ont pris de mauvaises d éci-
sions dans ce domaine. Et pour avoir voulu
r éaliser « un gain malhonn ête », certains ont
perdu leur bonne r éputation dans la congr é-
gation (1 Tim. 3:8 ; Tite 1:7).

Cependant, la grande majorit é des chr é-
tiens imitent J ésus. Ils comprennent que les
qualit és divines sont plus importantes que
n’importe quelle richesse ou n’importe quel
avantage. C’est pourquoi les jeunes chr é-
tiens ne trichent pas pour obtenir de bonnes
notes à l’ école (Prov. 20:23). C’est vrai,
l’honn êtet é ne m ène pas toujours à une r é-
compense, comme pour Haykanush. Mais
être honn ête est juste aux yeux de Dieu et
nouspermet de garder une conscience nette,
ce qui n’a pas de prix.

L’exemple de Gagik l’illustre bien. Il ra-
conte : « Avant de devenir chr étien, je tra-
vaillais pour une grande entreprise. Le pro-
pri étaire ne d éclarait qu’une petite partie
des b én éfices de la soci ét é pour ne pas payer
tous les imp ôts. En tant que directeur g én é-
ral, on s’attendait à ce que j’arrive à un « ac-
cord » avec le contr ôleur des imp ôts en le
soudoyant pour qu’il ferme les yeux sur
les pratiques frauduleuses de l’entreprise.
J’avais donc la r éputation d’ être malhon-
n ête. Quand j’ai d écouvert la v érit é, j’ai re-
fus é de continuer dans cette voie, m ême si
cet emploi était tr ès bien pay é. J’ai alors
mont é ma propre affaire. D ès le premier
jour, j’ai enregistr é l également mon entre-
prise et depuis, j’ai toujours pay é mes im-
p ôts » (2 Cor. 8:21).

Gagik poursuit : « Mes revenus ayant dimi-
nu é de moiti é, ça a ét é plus compliqu é de
subvenir aux besoins de ma famille. Mais je

me sens plus heureux maintenant. J’ai une
conscience nette devant J éhovah. Je suis
devenu un bon exemple pourmes deux fils et
on m’a confi é des responsabilit és dans la
congr égation. Les contr ôleurs des imp ôts et
les autres personnes avec qui je traite me
connaissent maintenant comme quelqu’un
d’honn ête. »

J

ÉHOVAH NOUS AIDE
J éhovah aime ceux qui l’honorent en ma-

nifestant ses qualit és extraordinaires, telles
que l’honn êtet é (Tite 2:10). Le roi David a
écrit sous inspiration divine : « J’ étais un
jeune homme, j’ai m ême vieilli, et pour-
tant je n’ai pas vu le juste compl ètement
abandonn é, ni sa descendance cherchant du
pain » (Ps. 37:25).

La vie de la fid èle Ruth confirme cette
id ée. Elle a choisi de rester aux c ôt és de sa
belle-m ère, Naomi, plut ôt que de la quitter
en raison de son âge avanc é. Ruth est al-
l ée vivre en Isra ël, o ù elle pourrait adorer
le vrai Dieu (Ruth 1:16, 17). L à-bas, elle
s’est montr ée honn ête et travailleuse, gla-
nant courageusement comme le pr évoyait la
Loi. Conform ément aux paroles que David a
plus tard exprim ées, J éhovah n’a pas aban-
donn é Ruth et Naomi quand elles ont ét é
dans le besoin (Ruth 2:2-18). Et notons que
J éhovah a fait bien plus que combler les be-
soins mat ériels de Ruth. Il lui a donn é le pri-
vil ège de faire partie des anc êtres du roi
David et m ême du Messie promis ! (Ruth
4:13-17 ; Mat. 1:5, 16).

Certains serviteurs de J éhovah peuvent se
retrouver dans des situations o ù ils ont du
mal à gagner le minimum pour vivre. Plut ôt
que de rechercher une solution facile mais
malhonn ête, ils s’efforcent de travailler dur
et avec s érieux. Ils montrent ainsi qu’ils at-
tachent plus de valeur aux qualit és extraor-
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dinaires de Dieu, dont l’honn êtet é, qu’aux
choses mat érielles (Prov. 12:24 ;


Éph. 4:28).

Comme Ruth autrefois, les chr étiens du
monde entier d émontrent leur foi dans la ca-
pacit é de J éhovah à les aider. Ils ont une
confiance totale dans Celui qui a fait consi-
gner cette promesse dans sa Parole : « Je ne
te quitterai en aucune fa çon ni ne t’aban-
donnerai en aucune fa çon » (H éb. 13:5). J é-
hovah a prouv é à de nombreuses reprises
qu’il peut et qu’il veut aider les d éfavoris és

qui font preuve d’honn êtet é en tout temps.
Conform ément à sa promesse, il veille à ce
que leurs besoins quotidiens soient combl és
(Mat. 6:33).

Les humains attachent peut- être beau-
coup de prix aux diamants et aux autres ob-
jets de valeur. Mais nous pouvons être s ûrs
que, pour notre P ère c éleste, nos efforts
pour manifester l’honn êtet é et ses autres
qualit és ont beaucoup plus de valeur que
n’importe quelle pierre pr écieuse !


Être honn êtes nous permet d’aller pr êcher
en toute bonne conscience.
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Pourquoi J éhovah a-t-il
approuv é les guerres de
l’Isra ël antique ?
J éhovah est amour. Pourtant, il a
parfois autoris é la guerre quand
son peuple était menac é par la
m échancet é ou l’oppression. Lui
seul d écidait qui ferait la guerre
et quand (w15 1/11, p. 4-5).
Quelles choses importantes
les parents peuvent-ils faire
pour apprendre à leurs
adolescents à servir J éhovah ?
Il est indispensable que les pa-
rents aiment leurs adolescents et
soient des exemples d’humilit é. Il
est également important qu’ils
fassent preuve de discernement
et s’efforcent de les comprendre
(w15 15/11, p. 9-11).
Pourquoi le pape ne doit-il pasêtre consid ér é comme
le successeur de Pierre ?
Matthieu 16:17, 18 ne dit pas que
l’ap ôtre Pierre allait être le chef
de la congr égation chr étienne.
D’apr ès la Bible, Pierre n’aurait
pas la primaut é, mais c’est J ésus
qui devait être la pierre d’angle
de la congr égation (1 Pierre 2:4-
8) (w15 1/12, p. 12-14).

À quoi devrions-nous r éfl échir
avant de parler ?
Pour bien utiliser notre langue,
demandons-nous 1) quand parler
(Eccl. 3:7), 2) quoi dire (Prov.

12:18) et 3) comment le dire
(Prov. 25:15) (w15 15/12, p. 19-
22).
Quelles sont quelques-unes
des formes de malhonn êtet é
que les chr étiens rejettent ?
Les vrais chr étiens rejettent
le mensonge et la calomnie. Ils
ne disent pas de paroles menson-
g ères et malveillantes qui bles-
sent les autres. Ils ne commettent
pas non plus de fraude ni ne vo-
lent (wp16.1, p. 5).
Qui étaient les « pr êtres
en chef » dont parle la Bible ?
L’expression « pr êtres en chef »
d ésigne manifestement les princi-
paux membres de la pr êtrise, y
compris des grands pr êtres desti-
tu és (wp16.1, p. 10).
Comment devrions-nous traiter
un chr étien qui prend les
embl èmes au M émorial ?
Les chr étiens ne mettent pas sur
un pi édestal ceux qui prennent
les embl èmes. Quelqu’un qui est
r éellement oint ne voudrait pasêtre mis en avant, ni faire étalage
de sa position vis- à-vis de Dieu
(Mat. 23:8-12) (w16.01, p. 23-24).
Que pouvons-nous apprendre
de la fa çon dont Abraham
est devenu l’ami de Dieu ?
Abraham a appris à conna ître
Dieu, peut- être gr âce à Sem. Et il

a fait l’exp érience des mani ères
d’agir de Dieu envers lui et sa fa-
mille. Nous pouvons nous effor-
cer de l’imiter (w16.02, p. 9-10).
Comment les chapitres
et les versets ont-ils ét é
introduits dans la Bible ?
Au XIIIe si ècle, l’eccl ésiastique
Stephen Langton a divis é la Bible
en chapitres. Des copistes juifs
ont divis é en versets la partie h é-
bra ïque et, au XVIe si ècle, le lexi-
cographe Robert Estienne a fait
de m ême avec les
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grecques chr étiennes (wp16.2,
p. 14-15).
Satan a-t-il emmen é physique-
ment J ésus au temple pour
le tenter ?
Nous ne pouvons le savoir avec
certitude. Matthieu 4:5 et Luc 4:9
peuvent vouloir dire que J ésus y
a ét é emmen é en vision ou bien
qu’il s’est tenu sur un point élev é
de l’enceinte du temple (w16.03,
p. 31-32).
Comment notre minist ère
chr étien peut-il être comme
la ros ée ?
La ros ée se forme petit à petit,
est rafra îchissante et entretient
la vie. C’est une b én édiction de
Dieu (Deut. 33:13). Il en est de
m ême des efforts combin és des
serviteurs de Dieu dans le minis-
t ère (w16.04, p. 4).

VOUS EN SOUVENEZ-VOUS ?

Avez-vous lu attentivement les r écents num éros de La Tour de Garde ?
Eh bien, voyez si vous pouvez r épondre aux questions suivantes :
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